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LA CIE DE PUBLICATION DE LEVIS,prop.

DANS LE MONDE
POLITIQUE PROVINCIAL
NOUVEAU ‘CORONER

M.le docteur Tancrède Fiset, de Saint-Sauveur, à été nommé
coroner du district de Québec. Ka nomination sera officielle au début
de cette semuine. lorsque l'arrêté ministériel aura été signé par le

lieutenant-gouverneur en conseil. En attendant cette nomination, M.

le docteur Fiset agirn comme coroner “pro tempore”. Ce matin mé
me, il est venu présider en première enquête À Lévis,
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MEDECIN-LEGISTE

 

  

M, le docteur Paul Marceau a été nommé médeoin-légiste du dé- +
partement du procureur général. C'est ce que nous avons appris de
source officieuse, hier. Nous croyons cependant cette nouvelle bien

fondée puisque M, le docteur Marceau, À la demande du département,

west rendu, vendredi dernier, à St-Joseph de Kamouraska, où il a

pratiqué l’autopsie du corps de M. Charles-Eugène Charest, qui est

mort dans des circomptances ussez. étranges, mercredi le 26 août, à

St-Pacôme. M. le ducteur Marceau succéderait ainsi à M. le docteur

André Simard, qui a été nommé médecin légiste après ln mort de M.
le docteur Albert Marois.
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PROCUREURS DU ROI

On prête au nouveau premier ministre l'intention de faire un

important changement en ce qui concerne les avocats de la Couronne. |

Comme cela se fait en certains pays, les substituts du probureur gé-

néral n'auraient pus le droit de pratiquer comme avocats en dehors

de leurs fonctions comme officiers publies. $i M. Duplessis veut réa-
liser cette réforme, comme on le croit, il présentera une lui à cet ef-
fet au cours de la prochainse session.

: 8 «a

Me J.-R. BEAUDOIN

Samedi, en annonçant les nominations de Mtres Noël Dorion vt
Ancina Tardif comme procureurs de In Couronne à Québec, nous
avons ajouté que le troisième procureur serait nommé dans quelques
jours. Nous apprenons que dès sa prochaine séance le cabinet dési-
gnerait Mtre Jean-Robert Benudoin comme le collègue de Mtres Do-
tion et Turdif. Mtre Beaudoin à déjà été nommé avorat pour Iho.
mologation des décisions de In Commission des accidents du travail,
mais ce poste serait confié à un autre avocat.
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LES RAPPORTS D'ELECTIONS

Dans le dernier numéro de la “Gazette Officielle”, M. L-P.
Geoffrion, greffier de la Couronne, publie les 28 premiers rapports
d'élections. Au nombre de cos proclamations officielles, se trouve
l'élection de hon. M. Maurice Duplessis comme député des Trois-
Rividres..,,
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L'HON. MAURICE DUPLESSIS

L'hon. M. Maurice Duplessis à pussé In fin de semaine à Trois-
Rivières et il est aujourd'hui à Montréal. Mardi matin, le premier
ministre présidera une réunion du cabinet et mercredi il assistera à
l'exposition de Sherbrooke.

a as
MeANTOINE LACOURCIERE

Dans lu liste des nouveaux procureurs de la Couronne que nous
avons dunnée samedi, nous avons oublié pur mégarde Mtre Antoine
Lacourcière, de Saint-doseph de Beauee, Mtre Antoine Lacoureière
est le fils du docteur Henri Lacoureière qui pendant de longues an-
nées pratiqua su profession à Saint-Vietor et qui réside aujourd'hui à
Québec. -
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RAPPORT FINANCIER DE LA PROVINCE

Le déficit du gouvernement de la province, pour l'année fiscale
se terminant le 30 juin 1936 a été inférieur à celui qui avait été pré-
vu. Pourl’année 1935-36,les «lépenscs de la province ont été de $40,-
589,474 et les revenus de $38,66G.290, ce qui fait un excédent des dé-

(Suite à la page 4)

UN AVION ESPAGNOL LACHE
6 BOMBES AUTOUR DU “KANE
Washington, 81, — Le secrétaire (lentitiention, vxéeuta trols atta.

d'Etat Hull a adressé d'énergiques ques contre le destroyer.
représentations hier soir au wou- | Dans su première attaque, l'a-
vernement espagnol ct au général vion lâcha deux bombes qui tom-
Francisco Franco après qu’un a- bèrent à une faible distance du
vion eut lâché six bombes intour destroyer. Le vaisseau battait ce-
du destroyer américain Kane au pendant le pavillon américain ot
lurge du littoral espagnol hier a- jun large drapeau américain étuit
près-midi. « Le vaisseau américain étendu sur le pont supérieur.
retourna le feu contre l'avion mais® Dans sa note. le scerétuire Hull
sans l'atteindre. dit que le gouvernement américain
Le itune, en route de Gibraltar veut bien croire que l'avion eu

à Bilbno, fut attaqué alors quil “question prit le destrover Kane
était À environ 40 milles de la cô- “pour un vaisseau ennemi, mais il
te espagnole. Les candns anti-aé- rig le gouvernement espagnol et
riens du destroyer tirèrent neuf le chef des rebelles “de donner des
rondes contre l'avion de bombar- jinstructions dans les termes les
dement. plus énergiques à leurs forces ar-

Celui-ci, un gros monoplan À 3 nées d'avoir à éviter la répétition
moteurs et aux ailes aurbnissées, d'un autre incident de vetge natu-
qui ne portait aucune marque d'i- ‘re à l'avenir.”
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Terrible hécatombe à Pin-
tendre. -- Une femme brû-
lée vive.

Une terrible hécatombe s'est
produite, dans la nuit de vendre-
di à samedi, à Pintedre. C'était
aux petites heures. Le feu s'est

; déclaré dans la résidence de M
1 Désiré Dumas, dans le rang Plai-
sance, à St-Louis de Pintendre.
Cependant, Ia nouvelle vu l’en-
droit éloigné où l'incendie s'est
produite, n'a été connue que sa-
medi midi.

Le feu à pris entre 3 et 3.30 hrs.
Il à été allumé par des souris qui

, ont rongé des allumettes. C’est là
‘Ia seule origine que l'on puisse
‘trouver à ce feu. I n’y avait dans
la maison, ni électricité, ni lampe

| (r l'huile) allumée, ni poêle qui
chauffait. D'ailleurs, quelqu'un a-
vait remarqué, dans ls maison, le
vendredi, que des souris avaient
‘rongé le bout d’une boîte d'’allu-
mettes.

La maison était occupée par M.
(êt Mme Désirée Dumas, tous deux
vieillards qui s'étaient donnés à
(leur fils: M. Alphonse Dumas, dé-
; cédé, l'an dernier. Madame Vve
(Alphonse Dumas habitait égale-

ment ls maison avec ses deux pe-
tite enfants.

M. Désiré Dumas fut le pre-
mier à constater le feu. II donna
l'alarme à son épouse et à tou

les occupants. Madame Vve Du-
“Mas sauva ses deux petits en-
(fants, M. Dumas sortit également

en toute hâte, mais madame Du-
| mas resta pfise dans le brasier et

fut brûlée vive. Tous les occu-
pants se sont sauvés en vêtements

‘de nuit. Toutefois, ils réussirent a
donner l'alarme aux voisins qui
«ccoururent et sauvèrent la gran-
ge et les autres bâtisses sur la
ferme.

Le feu à détruit entièrement la
maison, le mobilier, etc, etc, et
ceux qui se sont rendus, hier, sur
les lieux, se demandaient si les

débris avaient été enlevés telle-
ment tout a été réduit en cendres.

| L'incendie terminé, on ‘s'est

!mis à la recherche du cadavre de
Madame Dumas et tout ce que
l'on en à retiré, c’est une poignée
d'ossements qui ont été transpor-
tés A 1a morgue de M. J.-P. Thi-

bault où une enquête a été tenue,
oet avant-midi, A 10 hres, par le
coroner Fiset.

Les funérailles de Madame Du
jmas auront lieu, demain, mardi, à
19 hres, & St-Louis de Pintendre.

La famille Dumas fait une lour-
de perte matérielle parce qu'elle
n'avaif que de minimes assuran-
ces sur la propriété.

‘’Le Quotidien" présente à la
famille en douil l'expression . de
ses sympathies, pour la mort de
Madame Dumas, et concourt dans
le regret de la perte matérielle
subie par cette famille,

 

 

ENQUETE DU CORONER

M. le Dr Tancrède Fiset, Coro-
ner du district, appelé, samedi
dernier, à remplir cette charge,
tenait sa première enquête. II a
débuté à la morgue Thibault.
n enquété, avec un jury qu'il a
ussermenté A cette fin, sur la
mort do Madame Désiré Dumas

| Celle-ci a été brilée vive dans
(l'incendie de la demeure de sa
belle-fille: Madame Vve Alphonse
Dumas.

Le jury se composait de MM.
Côme Langlois, P.X. Couture,
Léo Rossignol, Ernest Michaud,
Bona Moisan, L..P. Picard.
Les ossements calcinds de la

victime couvraient à peu près le
fond d’uné'boite en bois d'une di-
saine de pouces carrés.
M. Désiré Dumas, âgé de

-

victime, Madame Vve Alphonse
Dumas, M. Edmond Dumont ont
été entendus comme témoins. Ils
ont raconté que l'appel: ‘au feu,

 
 

Dumas lança à M. Dumont un ap-
pel de sauver la mère.

vers In résidence de M. Samson.

tèrent au secours des sinistrés, M.
Dumont essaya de sauver Madas- 
trouvait. Le toit et les lucarnes
s'effondraient. TI so sauva en sau-
tant sur le sol.

M. l'abbé Edmond Poiré, curé.
à Pintendre, à été averti du sinis-
tre et, samedi, vers 10 hrs, M. Du-

rent de l'eau sur le‘brasier, à peu
près à l'endroit où dissient se
trouver la victime. Ils recueilli-
rent des ossements.

Le verdict rendu par le jury a
été: ‘’Mort accidentelle”.

Les funérailles auront lieu, Be-
main, à Pintendre, à 9 hres,

Le convoi funèbre partira du
No 5, rue St-Oharles, à Lauzon,
pour se diriger vers Pintendre.

 

Messe à Val Sainte, mardi
matin.

 

Si la température est favorable,
une grand'messe sera célébrée à
Val Sainte, dans la chapelle du
cimetière de Bienville. Cette mes-
te commencera à 7.30 hres.
On fera la quête et cette messe

sera aux intentions des donateurs.

 

Les enfants des écoles,
à Bienville

 

La confession des enfants des
écoles, à Bienville (garçons et
filles) aura lieu, mercredi et jeu-
di, cette semaine,
La retraite des enfants des éco-

les, à Bienville, aura lieu,. la se-
maine prochaine,

 

La rentrée des classes,
à Bienville.

La rentrée des classes, à Bien-
ville, aura lieu, le ler septembre,

-\ c'est-à-dire, demain,
M. l'abbé Villeneuve, curé, à

St-Antoine, à insisté, hier, auprès
des parents pour qu'ils envoient
aux écoles les enfants âgés de
plus de sept ans. Il a bien recom-
mandé aux parents de faire res-
pecter les professeurs dans les
classes ot de ne jamais saper à ‘sa
base l'autorité des maîtres.

Deux mariages dans une
même famille

Deux mariages dans la même
famille, auront lieu, a Bienville,
samedi prochain.
M. Gaston Langlois, fils de feu

M. Alcide Langlois, épousera ma-
demoiselle Annette Laflamme, fil-
le de M. Damase Laflamme.
Mademoiselle Annette Langlois,

fille de fen M. Alcide Langlois.
épousera M. Noël Morin, fils de
feu M. Michel Morin, de St-Jean-
Baptiste, de Québec.

|

  

Lesterrains de jeux des
fillettes,
 

M. l'abbé Eugène Carrier, curé.
À Notre-Dame, a remercié chaleu-
\reusement ses paroissiens qui ont
jcontribué au succès du banquet
donné aux fillettes qui ont fré-
quenté les terrains de jeux, du.
‘rant les vacances.

soixante-quinze ans, époux de la: M. l'abbé Carrier a demandé vun. située nn nos. 24-26 Chabot. i la récente
aux fillettes de rapporter les bé-
rets qui leur ont été distribués au
{début des vacances. Soixante bé-
irets manquent.

 

Madame ront lieu les prières publiques en
Dumas se dirigea avec ses enfante l'honneur de Ste-Thérèse.

Oelui-oi, avec ses garcons se por- il y aura adoration du Saint Se

me Dumas, malade, mais il ne put ¥
te rendre a Ia chambre, où elle se Sint Bacrement par les ‘jeunes

mont et d'autres personnes jetè-;

NOUVELLES DE LEVIS ET DES ENVIRONS
au feu, a été lancé parparM.“Désiré A Notre-Dame-de-Lévis, — |
Dumas qui s'est éveillé par le
bruit du bris des vitres qui était
provoqué par le feu. M. Dumont.
M. Dumas et Mme Alphonse Du-
mas ont réussi à s'échapper. Oet-
te dernière emporta, dans nes
bras, sa fillette, âgé de trois ans.
et un garçon d'un an. Madame Ste-Thérèse,

Notes religieuses
 

Mercredi, les messes, à 6.00
et 6.45 hres seront célébrées à
l'autel 8t-Joseph.

Jeudi, toutes les messes se-
ront chantées à l'autel dédié à

—Jeudi soir, A 7.30 hres, au-

Jeudi soir et durant la nuit,

crement.
—Jeudi soir, de 11 à 12 hres, il
aura heure d'adoration du

gens.
—Jeudi matin, il y aura com-

munion des enfants,
—Jeudi et samedi, il y aurs

confession des adultes.
—Vendredi, le Saint-Sacrement

Fera exposé toute la journée. Le
soir, il y aura heure d'adoration,
à 7.15 hres. ‘par les dames et de-
moiselles.

| —Vendredi après-midi, à 3.30
(heures, il y aura heure d'adora-
{tion du Saint-Secrement par les
| enfants.

—Dimanche matin, communion
générale des hommes, et le soir,
heure d'adoration par les‘hommes
mariés et jeunes gens,

 

 

La rentrée des classes

 

—Ln rentrée des classes, dans
les écoles sous le contrôle de la
Commission Scolaire de Lévis au-
ra lieu, mercredi matin, le 2 sep-
tembre,

—Au Couvent de Lévis, les
pensionnaires entreront, le 3 et
les élèves quart-pensionnaires, le
4,

—Au Collège, les pensionnaires
rentreront, mercredi, et les exter-
nes, jeudi,

«
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Samedi soir, à Notre-Dame
 

Samedi soir, à 7.00 bres, à No-
tre-Dame de Lévis, aura lieu un
Chemin-de-Croix.

 

Jeunefille décédée samedi
matin
 

Mademoiselle Antoinette De-
mers, fille de M. William Demers, |
de Scott, est décédée, samedi ma-
tin, à l'Hôtel-Dieu de Lévis. Elle
était âgée de dix-neuf ans et cinq
moir.

M. J.-P. Thibault, à ls deman-
de de la famille à transporté, sa-
medi nprés-midi, les restes mor-
tels au cimetière Mont-Marie où
ils ont été inhumés.
La mère, le frère et les soeurs

de la défunte assistaient à l'inhu-
mation.
Nos sympathies à la1afamille,

La BibliothéqueSt.St-Joseph,
à Lévis

i
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La bibliothèque Bt-Joseph, i
Notre-Dame, sera ouverte au pu. |
blie, le 12 septembre, à 1 hre.'
Tous les jours de la semaine après
la première semaine de classe.
 

Elle se fracture un pied
 

L'ambulance de M Maurice
Gilbert de Lévis a été appelée à
l'arrivée du train ‘Océan Limité”
pour faire le transport de Mada-
nie J. Fournier de St-Damase de
L'Islet qui s'était fracturé un
pled. Elle fut conduite à l'Hôtel.
Dict de Québec. il

 

(Suite à la page 4) li
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dévoitement du cénotaphe érigé

ché ns<ez Teustermps

terre.

raie

wnman’

Ireland, RLCN.

lui-ei était à l'avant du yacht,
—

devons

Nous devons être tellement

que mous

le monde ent plongé

À lu guerre civile
six semaines en Espagne, munis, n-

près avoir «dit que

jeter
étrangère

vernernent
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|ARSENAULT, DE LEV

Un martr tue metantandment, un
atitre très gravement blessé ét ne-
tellement sets les soins des tuëde-
eins d'un hôpital dde Paris, c'est le
message qui envoyé mercredi der-
nier à Halifax, puis reteansmis à
Quebve, le cnpitaine Beveh, come
tuuticdant du "HEMLCS, Saguenay”
croiseur de ki marine canadienne.

Le “Sagueuay” qui se trouve à
Portsmouth en Angleterre, accom-
nhit son voyiee de retour au Cana-
da. On ge souvient que le “Sague-
HAN” ae accompagné la flottille des
‘ing navires qui ont vonduit les
vétérans à Vins, cou mois de juil-
let dernier où ils ont assisté au

à
la mémoire des sobdats canadiens
morts perdant la Grande Guerre,

Le “Sagtenas* après avoir mouil-
an Have se

(roavait eu tele de Boulogne mier-
ered de le semaine deride,

Le soir, deux oliviers avec

permission cotoneenlant n-
vaient pris place à bord d'un es-
not-atitornohse pour se rendre

Deux miatelots wecompn-

les officiers: ordinary
dean Arsenault, RC.N.,

et Fable seaman” LL.

de Halifax, Ce-

1]

du

le Lévis,

EST VICTIME D'UN ACCIDENT
y avait une brume épaisse et la

nuit était très noire. Aussi le ca-
not-atutomabile Arriva-t-il sur le

quai à toute allure tuant instanta-
nément le marin Ireland et bles-
aunt grièvement le jeune Ave
nault. Les autorités maritimes œui
ont envoyé le message À Halifax
puis À Québer ont déclaré que le
matelot Arsenault n'avait pas su-
Hi le sort de von malheureux com-
Pagnon, À entise de son exception
nelle force musculaire: il à rétani
À umoiudrir le coup grâce à la
farce de ses bras. El n'en reste pus
moins avec de sérieuses blessures
et il git à l'hôpital.

On wa pas pu uvois, de plus am-
ples rengéituements ‘le cotte tra-
gédie qui assoubrit quelque peu le
voyage de briomphe du croiseur et
des vétérans canadiens.

M. Jeuû Arsenault est le fils de
M. Maurice Arsenunlt, de Lévis.
H'appartionf À une famille bien
connue chon( tous les amis sonhni-
teront le prompt rétablissement du
tating hlessé,

Le “ULMLOS, Saguenuy”  luis-
sers Portsmouth le 4 septembre,
et le 1201 seen aceosté à su base
navale qui est Halifax, après une absence de deux mois,

 

LE DUCE ÀDONNEHIERIN
AVERTISSEMENT AU MONDE

Avelinne, Italie, 31. - Le

nier ministre Mussolini

jire-

laré qu'il pourrait en l'espace
melon heures seutement ‘et

in seul vrdre, mobiliser fmit

ions d'honitnes.

sur

mil-

Partant de cette ville, contre des limes) sont plus efficaces que
récentes munocuvres Militaires iln- [huis non pre en dépit de In guer-

it re afvienine,
sex soldats et à son peuple, de Duee fguenee de In guerre afvienine”, af.

“Pabsurdite firma Mussolini.

iennes, et <'udtesseaut à In ois

vieta ce qu'il appels

de da paix éternelle * sur la terre,

cite, el il prockima:

“Nous devons être forts! Nous

plus forts !

forts

Inire face à
vimpwrte quelle éventiiiité et re-

être toujours

issn

garder droit devint nous quoi qu'il
rive 1"

“Lake désire vivre en puix et

« promets notre contribution du-
table et concrète au projet de cul-

aboration entre les peuples. Mais

actuellement
lans les nffres d'une irrésistible
course au réurmement”,

Mussolini ne fit aucune allusion

qui dure depuis

“l'Italie doit re-
l'idée de tu paix éternelle,

à notre

politiques qui sont

 

actuellement va voie de dévelop-
a dann[perments incertaine”,

ner tu uvertissernent an monde en

train de réarmer lorsqu'il a dé- d'ordre de l'Italie doit être: Soyons
de [forts !"

“Par conséquent”, dit-il, “le mot

“Les forces armies italiennes
(récennnent estimées par des ex-
perts étrangers à [250,000 hom

ju-

«romsê-mais comme

“Dans les manoeuvres, lex 60,
déclara que la dernière guerre afri- [000 hommes qui y participent sont
caine. an tien d'alferter son année, supportés pur 200 tanks, 400 puis-
n'avait fait qu'en accroître l'effien- saûts canons, 400 catems de tran-

vhée, 3000 ruitrailleuses ot 2,800
automobiles blindévs. Cet équipe-
ment ne représente qu'une faible
partie de ce que l'Italie pourrait
lancer dans l'action”.
Le Duce cut purfois de lu diffi-

culté à se fuire entendre tellement
lex applaudissements étaient fré-
queuts et frénétiques, principale.
ment lorsqu'il fit allusion, dans le
début de eun discours, au roi Vic-
tor Emmanuel qu'il appela “roi
d'Italie et empereur d'Ethiopie”.
À plusieurs reprises la foule lui

fit une ovation de plusieurs minu-
tes.

A midi, le Duce, qui était d’ex-
vellente humeur et fort dispos,
çut 300 familles comptant chacune 

foi et à notrelplus enthousiaste
tempérament”, il parla de “eertai- [père et à In mère de vingt-quatre
nes situeions

plus de onze enfants. L'accueil

fut réservé

enfants,

 

LA MENACEDES CREVES
PLANE SUR LA FRANCE

Paris. 31. - Le travail militant

dressé hier In menace de nouvel-
es grèves de bras croisés en Frans
ce.

Devant In Vision de travailleurs
naetifs qui se tiennent autour de
curs machines silencieuses, le gou-

du premier ministre
fon Blum devre lutter de vitesse

°2 logementsAn5 chambres cha-'rontre le temps pour donner effet

 

loi de la semaine fe
S'adresser à: — 140 heures avant que le Parlement
LA BANQUE CANADIENNE < rétinis<e «le nouveuu en novem-

NATIONALE bre prochain.
Côte du Passage, Lévis. D'un autre côté, les patrons ont

uverti le gouvernement encore une
fois qu'ils sont incapables de sup-
porter les frais plus considérables
ithposés pur lu mise cn vigueur des
luis sociales votées par le Parle-
tnent pour l'avantuge des ouvriers.
Deux de ces lois ont déjà été ap-

pliquévs: les vacances payées et
les suluites accrus. On s'attend à
ce que deux autres soient appli-
quées avant ln fin de l'année: la
semuine de 40 peures de travail et
les contrats collectifs entre patrons
et employés.

(Suite à Is page 4)
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100) ANNEE TYPE TT +100 Pre | SAVEZ-VOUS qu'‘uu aliment de la nature des Flocons de Blé d'Inde Kellogg
Poy, T= procure une sensation rafruichissaute et confortable, durant les chaleurs?

epss}en,wo Ce confort est durable, parce qu'il vient de l’intérieur. Tout en                    
fournissant une abondante énergie, les Flocons de Blé d'Inde Kellogg sont>]. TE JIE 8 g 8 $38 si facilement assimilables qu’ils ne réchauffent pas.

a I lo peoblime constitue ao pays l'avillosement des prix des produits agricoles. Mais en w Alors, pour votre agrément, régalez-vous des Flocons Kellogg, au lieu
yy - Jaune1913, belde produise la fermewonjamaisÉtéaussi baspro eeala , de mets chauds et lourds. Aux enfants, pour leur souper, donnez de ces

Somme 0 dant, depuis 2908, ce peix n'a pas cessé de décroître. Les renseignements dounés dans œ flocons eroquants et salutaires, et ils en dormiront mieux.
graphique sant basée mur des publids par PFOfficn fédéral de la Seacistique.

Rafraichissants pour le lunch comme pour le déjeuner. Servez avec du
lait ou de la crème, et ajoutez des fruits ou du miel. Toujours frais commeUN C MM R E LOYAL à la sortie du four. Ni cuisson, ni ennui pour leur
préparation. L'un des aliments les plus économiques     ot les plus commodes. Fabriqués par Kellogg, à

         

 

      
    

        

      
 

  

ams qu'elle existe, L Oil gest toujours a à London, Ontario.
Pimpialvocjoues foie ben accueil hat craieDoyalamens voue le coreoenmeElle 8
luis vosies dass l'intérêt des euvriers « des continuellement amélioré Is qualité et baissé les a r
indmeerios basiques. Elle n'a jamais en de dé- de ses produits. Elle à consacré des mil- raicheu
mills avec se Hie « wojours payé à la présencation et A la distribution de et la
des misires Elle & accru les ces produits, pour qu'on puisse se les procurer

mas paisé sa fi dess of en sa faveur des "| : .

FoieSEbins,JeoptOpsan F
cas de maladie « au décis, parce qu'elle estime da. Cette somme vous paraître considérable
que evsilleur « les personnes à a charge mais, pour lobtenir, l'Imperial Oil dut fabri-
oat ces meres protection. ot vendre pour $82,841,311.15. Le mar-

L'Imperial Oil d'ext toujours appliquée à trai- hand qui, pendant toute une année, aurait ven-
ter loyalement avec l'industrie collatérale et ses du $8,280 de marchandises et réalisé un
concurrents. Ce qui le prouve, c'est qu’elle o's de 9300 ne serait pas considéré cumme
jamais été engagée dans un procès important. lid re, En somme, les recettes nettes de

3 i seules " ne furent relativement us

opécaioescomesmifianes wok ca. devi quelle dec marchand ‘
les profitent raisonnablement à toutes les L'Imperial Oil met de La loyauté en tout: fa-

en cause. Elle n'a jamais réclamé tien brication, mesure et vente. C’est là, pense-t-eile,
‘enéconx à eutrei le secret du succès.

IMPERIAL OIL LIMITED     
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7—Meilleur, J.-B. (1885-1801) — Pour la première
fois depuis la conquéte et prés de cent ans après le change-
ment de régime on songe à confier la direétion des postes À
un homme duterroir, un Canadien de naissance et d’origine.

Né à la l’etite côte, paroisse Saint-Laurent près Mont-
réal, le 8 mai 1796 (5), de J.-B, Meilleur et de Suzanne Blé-
gnier-Jarry. Après un cours au collège de Montréal, il alla
étudier la médecine aux Etats-Unis et il obtint son diplôme
de médecin en 1825, Vers 1832, il devenait l'un des fonda-
teurs du collège de l’Assomption; député en 1834; surinten-
dant de l’Instruction publique en 1842: directeur des postes à
Montréal en 1855: président de la Société Saint-Jean-Baptis-
te en 1857: inspecteur des postes en 1862: registraire pro-
vincial en 1871.

Entre temps, il publia des ouvrages didactiques et sur-
tout un précieux Mémorial de l'éducation.
Au cours de sa vie très active il fut admis membre de la

Société médicale et philosophique du Vermont: reçut le titre
de docteur honoraire de la faculté de St. John, New-York et
les palmes académiques de Paris,

Alors qu’il était inspecteur des postes (1862-1865), le
docteur Meilleur habita rue des Conseillers, près de la rue
Berthelet, dans ume demeureà laquelle il avait donné le joli
nom de * Chaumière agreste”.

Après avoir séjourné à Québec M, Meilleur revint habi-
ter Montréal, cette fois, rue des Allemands, nonloin de Craig.
Et c’est là qu'il décéda le 6 décembre 1878 (nN.

L'inhumation eut lieu le 11 du mois, au milieu d'un grand
concours de notables, entre autres, les honorables Gédéon
Ouimet et P.-J.-(). Chauveau; les docteurs E.-H. Trudel ct
D’Odet d’Orsonnens, M, R.-A.-T. de Montigny, Cy. Tes-
sier, P. S. Murphy. J.-P.-[ Barthe, L.-A. Boyer, le profes-
seur D, Boudrias.. ’

. On lui a consacré des notices assez détaillées dans divers
périodiques, revues et journaux, comme aussi dans divers ou-
vrages biographiques ou hihliographiques, mais il reste enco-
re à faire, sur ce remueur d'idées une étude soigneusement
préparée, précisant davantage le rôle qu'il a joné dans notre
vie publique.

8— Freer. Eduard Stayner (1861-1874). En 1859, son
épouse, Mary Raymond, décédait à Montréal, âgée de S9ans.
Deux ans plus tard, il était nommé maître de poste de Mont-
réal, mais ne conserva cette charge que treize ans, Après
1879, son nom disparait du Bottin montréalais, ainsi que ce-
lui d’un autre Freer qui avait ici agence d'une compagnie de
transatlantiques.

9—Lamothe, Guillaume-Jeau-RBaptiste (1874-1891) —
Né à Montréal, le 14 septembre 1824, de Joseph-Maurice La-
mothe (surintendant du département des Indiens) et de M.-
Josephte Laframboise. Après études aux collèges de S.-Hya-
cinthe et de Montréal, il vovagea en Europe, de 1846 à 1851,
et c’est durant son séjour là-bas, qu'il épousa à Florence, en
1850, Marguerite de Savoye,

En 1852, il était lieutenant de cavalerie et capitaine en
1857. Le 26 novembre 1861, il devenait chef de la police de
Montréal, charge qu'il alandonna, en 1865, ayant accepté la
mission périlleuse de faire évader du Canada, les “raiders
de St-Albans” (officiers sudistes) réfugiés à Montréal et
dont l’extradition était réclamée par les nordistes. Cette aven-
ture des plus dramatiques a été détaillée autrefois, par l'his-
torien A.-D, De Celles.

Nommé directeur des postes de Montréal le 15 juillet
1874, il démissionna en 1891, et s’éteignit dans son hospita-
lière demeure, rue S.-Famille, le 21 janvier 1911,

10— Dausercau, Clément-Arthur (1891-1899) — Néà
Contrecoœeur le 5 juillet 1844, de Clément Dansereau et de
Louise Fiset. Il fit ses études aucollège de l'Assomption et à
l’Université McGill, Admis au barreau le 4 septembre 1865,
il se consacra néanmoins au journalisme et fut pendant plus
de douze ang, rédacteur à la Minerve, qu’il finit par acquérir.
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l’assé greffier adjoint de la Couronne en I8R0; envoyé
en Europe pour choisir des livres pour la bibliothèque de la
législature de Québec en 1854, il était nomumé directeur des
postes, à Montréal, en janvier 1891, Il abandonna cette char-
ge en 1899, pour reprendre la direction de la Presse.

Ce notoire journaliste, ami et confident de Sir Adolphe
Chapleau autant que du sénateur L.-A. Sénécal, et dont la
biographie développée est particulièrement intéressante, niou-
rut le 27 mars 1918. 1

11 — Beausoleil, Cléophas (1899-1904) — Ne à N.-Fé-
lix de Valois, le 19 juin 1848, de Joseph Beausoleil et de Rose
Ducharme, Ses études commerciales et classiques terminées,
il choisit d'être clere d'avocats: en même temps, il subit l’at-
tirance du journalisme et collabore à l'Ordre (fondation de
Joseph Royal): ensuite, à l'Erénement puis au Noureau-
Monde dont il prend la rédaction géuérale, En 1874, il fonde
le Bien Public avec L-O, David, puis, en 1875, il quitte le
journalisme pour la profession de syndic officiel sous le nou-
vel acte des faillites. Avec l’année 1880, il est admis au bar-
reau, de 1880 à 1888, puis de 1892 à 1900, il siège au Conseil
de ville de Montréal dont il est l’un des échevins les plus in-
fluents.

Ses activités municipales tiel'empéchèrent pas de repré-
senter le comté de Berthier, à la Chambre des Conununes de
1887 à 1899, A plusieurs reprises, il fut question de son en-
trée dans le cabinet Laurier, finalement, on le nomma direc-
teur des postes 3 Montréal en décembre 1899, charge qu'il
conserva jusqu’à son décès, le 3 octobre 1904 (1).

“ Energique, mais sensible sous un dehors froid; très
connaissant en diverses matières, bien équilibré, il apportait
dans la solution des affaires un rare sens pratique. ”

12— Harwood, Heuri-Stanislus (1904-1911) — Né à

Vaudreuil, le 8 août 1838, de l'honorable Robert Unwin Har-
wood et de Louise-Josephte Chartier de Lothinière. Après
études au collège S.-Marie, il adopta la profession d'arpen-
teur. Fut longtemps maire de Vaudreuil et préfet du comté,

aussi député dudit comté à la Chambre des Communes de
1891 à 1904. Le premier décembre 1904, il était officielle- ment nommé directeur des postes de Montréal, Mort le 28
août 1911.

13— Taillon, Louis-Olivier (1911-1915) — Né à Ter-
rebonne, le 26 septembre 1840, de Aimé Tailtlon et de M, Jo-
sephte Daunais, Après études au collège Masson et une clé-
ricature dans tm bureau d'avocats fameux, il est admis au
(barreau, le 6 novembre 1865. Entre 1874 et 1877, il est l’as-
socié du sénateur F.-X.-A. Trudel: de 1875 à 1896, il consa-
cre partie de son temps a la vie publique surtout et il est dé-
puté, premier ministre de la province, puis ministre des pos-
tes au fédéral. Alors, il revient à la vie privée et il accepte
d’être nommé directeur des postes à Montréal en 1911. Puis,
en 1915, il démissionne “ pour faire place à M, Bergeron”.

L'honorabile Taillon fut un membre distingué du har-
reau et un homme politique remarquable, Peu d'orateurs
avaient la réplique aussi facile et déconcertante. Souvent, il
invitait les auditeurs à lui poser des questions, toujours, la
réponse surgissait à son avantage. Madame l‘rancoeur, dans
ses souvenirs, a raconté, sur cet éminent fonctionnaire qui
fut son patron, plusieurs ancedotes agréables et sympathi-
ques et l'on peut regretter qu'il n'ait pu dicter ses mémoires,
alors qu'au soir de sa longue et brillante carrière, étant quasi
aveugle, “il ne vivait guère que dans le passé”,

L'honorable Taillon décéda à Montréal le 25 avril 1923.
14— Bergeron, Joscph-Gédéon-Horace (1915-1917) —

Né à Rigaud. le 13 octobre 1854 de J.-B. Bergeron, notaire
et de Léocadie-Caroline Coursol, il étudia au collège S.-Ma-
rie, puis à l'Université McGill. Admis au barreau, le 11 juil-
let 1877, deux uns plus tard, âgé de 25 ans, il était élu député
de Beauharnois, qu'il représenta aux Communes. pendant
plus de vingt ans. Durant sa vie politique, il fut vice-prési-
dent, ensuite président de la Chambre: on lui offrit d’être ju-
ge au Manitoba, ru d'être sénateur, mais il refusa. Après les
élections de 1911, M. Bergeron dont la santé défaillait, at-
tendit une charge qui lui permettrait de subsister, mais com-
me on ne trouvait rien à sa convenance, M. Taillon lui céda
généreusement s9 place (1). Le nouveau titulaire ne fut pas
longtemps fonctionnaire, car il s'éteignit le 21 janvier 1917.

15— Léonard, J.-Edonard-Emile (1917-1924) — Né a
| S.-Rose de Laval le 11 décembre 1871 d’Adélard-F. Léo-
nard, notaire, et de M.-A, Lachaine, Aprés études aux collé-
ges de S.-Thérèse et de Joliette ainsi qu’à l’Université Laval,
il était admis au barreau le 9 juillet 1895. Député de Laval 
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faux Communes de 1902 à 1908, on le chargea de la direction
des postes à Montréal le 10 février 1917 (2), 1 démissionna
le 29 novembre 1923 et décéda le 15 septembre 1933,

16— Gaudet, l'ictor (1924-1930) — Né à S.-Sophie de
Terrebonnele 31 janvier 1873, de Pierre-Aurèle Gaudet et
de Philomène Leblanc, étudia :ut séniinaire de S.-Therése et
à l'Université Laval, H reçut sou diplôme d'avocat en 1897 et
il exerçait sa profession lorsqu'il fut nonune inspecteur des
postes, à Montréal en 1909, subséquenutent, surintendant
des inspecteurs, puis directeur le ler janvier 1924 (1,

..
“22; lue ; .De 1763 à 1832, le bureau de poste montrealais ne fue

pas toujours dans le même inuneuble, l’eut on taire la liste
des locaux vecupés? A nous, la question parait dittivile,

FE. Z Missicorn

L'HISTOIRE DU LIEU

Lorsqu'on est arrivé on quelque endroit nouveau, en
quelque coin du monde, pour s'y établir et vivre quelque
temps, il me semble difficile de ne pas s'enquérir tour d'abord,
de l'histoire du lieu (et, si obseur, si isolé qu'il soit, c'est bien
rare qu'il n’en ait point ) quels hommes «ent pisse, s° sont
assis à leur tour: quels l'ont fondé, donjon ot clocher, muison
d'étude ou de prière, quels y ont gravé leur nom sur le tour,
ou seulement y ont laissé un vague échodans les bois, Ce pas-
sé une fois saisi, ces hôtes invisibles et silencieux une fois
reconnus, où jouit mieux, ce semble, du séjour, on le possède
alors véritablement, et le genttis Joci, que notre homme
rendu propice, anime doucement chaque ohjet, «met l'âme
secrète, et accompague désormais tous nos pas.

  

Sainte Bey

HISTOIRE
. — Li

L'histoire de la contrée, de la province, de Li ville nana
le, est la seule oùl'âme s'attache par un intevet particulier,

AUGUSTIN THre

LA SAINT-NAPOLEON A QU Ee

Ÿ a-t-il eu un saint Napoléon?
, Napoléon, au faite de sa puissance, von ain quid ne por

fait se maintenir sans la religion. C'est lui qui «decom rit
Un patron dans le paradis et l'inposa à sen empire. Le pape
impuissant fut obligé d'accepter ce saint non exuonise par le
glise. Onlit dans une Histoire de l'Eglise publice en 1823
“HEY a point de saint Napoléon, c'est un sine dalurique peur
le cardinal Caprara. On trouve dans le martarologe remain,
au 2 mai: Ronde SS, Martyram Saturnini. \coroti, que
Chastelain à traduit par s. Veopole. M. de Saint Mais :e don
né, en 1823, une nouvelle édition du martvrologe de Chaste
bain il a mis au 2 mai, page 584, saint Saturnin, saint \éopo-
de: et au 15 août page 311, saint Napoléon «1 saint Saturnin:
en sorte que de saint Néopole, qui est un seul saint, i en a fait
deux dont il place Fun au 2 mai, tel qu'il était: et il vorte l'au
tre au 15 août, en altérant son nom. Nous défions MAL les
concordataires de produire un seul marterologe antérieur à
l'année 1802, dans lequel on trouve un saint Vapatton.

(à suivre)
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(ser, hier, ont regu des billets ‘au
cas de pluie”. Dimanche prochain,
ils pourront être admis à la par-= Dis LE MONDE LE PAPEPIE XI CRAINT UNENUE DE LEVISET

DES ENVIRONS
(Suite do la page 1)
 

 

Notes personnelles

M ptmadame Raymond Bel-
leau, BeChicoutimi, sont les invi-
tés l'honorable juge et de ma
demo’ Noël Belleau, à Lévis.

e * .

Lon: notaire Adjutor Roy,
vis, est aunombre des passs-

pod qui s'embarqueront aujour-
d'hui pour l'Europe, à bord du

Etude des plaintes ce soir

Les membres du Conseil Muni-
cipal go Lauzon : se réuniront en

liée générale ce soir, à l'Hô-
tel de Ville pour étudier les nom-

breuses plaintes qui ont été por-
tées contre le rôle d'évaluation.
Le nouveau rôle qui a été fa

Fire par les évaluateurs donne
ae plaintes pour suréva-
bo des propriétés. Le chef,
évaluateur a passé à différents on-
droits la semaine dernière pour
s'enquérir de plusieurs détails re-
lativement aux plaintes. Ces
plaintes sont portées à la suite
de l'angmentation du rôle pour
un montant de $300,000. A part
la séance de soir,il se peut que

 

 
plusieurs au séances soient te-
nues pour lig le plus tôt pos-
sible toutes plaintes et homo-
loguer le rôlé pour qu'il soit en
force.
 

Mariage Belleau-Champoux,
à Lévis P

Le marisge de mademoiselle
Laure Belleau, fille de l'hon Juge
et Madame Noël Belleau, avec M.
Roland Champoux, fils de M. et

madame Calixte Champoux, a été
béni samedi matin dernier en l'é-
glise Notre-Dame de Lévis par
Son Excellence Mgr J.-Arthur
Melangon, Evique de Gravel-
bourg.

L'hon. Juge Belleau accompa-
unait sa fille et ME Ohampoux
était le témoin de son fils. Le ser-
vice d'honneur était fait par mes-
demoiselles Françoise et Louise
Belleau, MM:Fernand Champoux,
Jacques Audet, Albert Garneau ot
Armand Champoux.

Un programme musical a été
exécuté par M. le docteur Ohar-
les Gagnon, de Montréal, M. Maro
Fortin et M. Gagnon, organiste.
» Après ls cérémonie, l’hon. Juge

et Madame Noël Belleau ont requ

 

de|ties de championnat pour le dis-

rtie “Canadien” vs
apoléon” discontinuée

Hier après-midi, le ‘’Oanadien”
est venu, à Lévis, au Parc de la
rue Fraser, rencontrer lo “Napo-
léon"” dans la deuxidme des par-

Ls

trict de Québec.
La température était incertaine

ot, de ce fait,. les assistants. n'é-
taient pas nombreux. On’ en
comptait quelques centaines. De!
Plus, des changements *
sur les deux équipes avaient eu
pour effet de laisser croire aux

amateurs do baseball que le jeu
serait de qualité inférieure. Di-
sons immédiatement que tel ne
fut pas le cas dans les différentes
manches jouées, hier. Le défaut-
des amateurs, en général, c'est de
eroire que, sans la ‘présence des
étrangers, les nôtres ne peuvent
rien faire. C'est dans le baseball
comme dans toutes les autres
sphères d'action, le défaut domi-
nant de la race canadienne-fran-
‘aise. C’est bien le temps &
que si les nadiefont)
saient de recourir à d'autres, ils
se grandiraient de 200% t
qu'ils se rapetissent d'autant, en
allant toujours donner aux voi-
sins les principales “charges qui
doivent attirer sur un homme

tie qui aura lieu, au Parc de la
rue Fraser, Lévis, à 3.30

Plusieurs amateurs ont vu dis
continuer, avec regret, cette par-
tie, paros ‘qu'on prévoyait du

beau jeu. Les débute avaient été
excellents et, comme les ‘Cans
dion’ mettent toujours beaucoup
d'ardeur au jeu, on avait droit de
s'attendre à des sensations. Ceci

vient prouver qu'il y & un grand
nombre d'amateurs de baseball
qui pensent, comme nous, et qui
voudraient voir se développer nos
talents locaux en leur procurant
des avantages aussi nombreux et
intéressants que ceux que l'on
offre, sans raison, dans la plupart
des cas, à des étrangers.

Les activités sanitaires,
à Lévis

Les principales activités de
l'Unité Sanitaire de Lévis, pour
ln semaine du 31 août 1936 se-
ront les suivantes:

Les infirmières feront des vi-
sites à domicile dans les en-
droits suivants: St-Jean-Chry-
sostôme, 8t-Romuald, T. S. Ré-
dempteur, Breakeyville, Charny,
Lévis et Lauzon.

L'Inspecteur: prélèvement d'é-

chantillons d'eau et de lait. Sa-
nitation des laiteries, vacheries,

puits, ete. Surveillance du mar-

 

 
l'attention des foules. Le jour où
les canadiens-français abandonne-
ront dans tous led'domaines, cette
tactique, suivie jusqu'ici, ils ces-
seront-d'être ce qu'ils ont été et
ce qu'il sont: ‘’des-porteurs d'eau
et des scieurs de bois’.

Nous avons fait, c'est vrai,une
digression à notre compte-réïidu
de la partie de baseball, ais
c'est parce que l'occasion était ex-

oellente de faire les remarques
qui précèdent.
La partie ‘Napoléon’ s'est ou-

verte à 2.30 hres précises.

Les “Canadien” furent les pre-
miers'au bâton. Ils ne comptèrent
pas. Le ‘‘Napoléon” suivit et
mpta deux points. Le “Cana-

dien” joua deux autres manches
et il ne compta pas. Le “Napo-
Jéon” ne compta pas dans Ia 2e.

11 n'alla pas au baton pour termi-
fier Ia 30, la pluie forçant les
deux clubs à abandonner la par.
tie.

Les deux clubs se sont faits
photographier avant la partie.
Les arbitres étaient MM. Roach

et Whittham.
Les amateurs qui se sont rem à leur résidence. dus sur le terrain de la rue Fra

 

ché public.

MARDI, ler sept:
« Breskeyville: dans le soubas-
sement de la sacristie, de 2 à 3

heures, P. M., clinique de puéri-
culture pour les bébés et les

préscolaires et séance d’immuni-

sation contre la diphtérie.
MERCREDI,le 2:
St-Jean-Chrysostôéme : clinique

de-puériculture pour les bébés et
les préscolaires et séance d'im-
munisation contre la diphtérie,

aux heures et endroits suivants
(heure solaire) :

!  A.M. de 9 à 9.30 heures à l’é-
cole du rang Terrebonne;

A. M. de 9.30 à 10 heures à l'é-
cole du rang Pénin;

A.M. de 10 à 10.30 heures à
l'école du rang Bélair;
P.M. de 2 & 2.30 heures à l’é-

cole du rang Beaulieu;

P.M. de 2.30 & 3 heures à l’é-
cole du village:

P. M. de 3 à 3.30 heures à l’é-
cole du rang Taniata.
JEUDI,le 3:

Ste-Jeanne-d'Arc: à l'école de

Pointe-Lévis, de 10 à 11 heures,
A:M. clinique de puériculture
pour les bébés et les préscolai- 

 

 

“il

, Les Emprunteurs Responsables

> SONT TOUJOURS BIENVENUS
à la Plus Ancienne

Banque du Canada  
ont su profiter de ces

facilités pour obtenir

penses sur les revenus de $1,923,17

pétuires était de 82.296,01, s'établi

fiscule 1935-36:

Reve

Loi des véhicules-automobiles

‘Taxe sur la gasoline
Droits sur les successions

Taxes wur les corporations — sur ©

Tuxes sur transferts de valeurs.

Licences d'hôtels, restaurants, ete.

Autres taxes

Loi des liqueurs alcooliques, pertni
Secrétaire provincial .. .….

Département des Travaux ble

Département du Travail .
Chusse et pécheries ….

Administration de la justice

subside fédéral

Intérêts
Commission des Liqueurs

Hessources naturelles

Autres revenus

Total

Dette publique

Législation .

Gouvernement civil .

Justice

Charges sur le revenu

Secrétaire provincial

Travaux publics

Travail
Chasse et pécheries
Agrioulture

Voirics et Mines
Terres et forêts

 

 

Services divers

645,966.

Ce rapport financier a été pul

vembre 1895.

Tood, comptable en chef.

res et séance d'immunisation
contre la diphtérie.

Lévis: à nos bureaux, de 2 à 5

heures, P. M,, clinique de puéri-

culture pour les bébés et les pré-
scolaires et séance d'immunisa-
tion contre la diphtérie,

VENDREDI,le 4:

St-Etienne: clinique de puéri-

culture pour les bébés et les pré-
scolaires et séance d'immunisa-
tion contre la diphtérie, aux

heures et endroits suivants (heu-
re solaire):

A.M.de 9 à 9.30 heures à l’é-

cole du rang Craig's Road;

A. M.de 9.30 à 10 heures, à l’é-
cole du rang Du Sault;
A.M. de 10 à 10.30 heures, à

l'école du rang Ste-Anne;
P.M. de 1.30 & 2 heures, à l’é-

cole du village.

T. S. Rédempteur: A I'école du
village, de 2 à 3 heures, P. M.

(heure solaire), clinique de pué-
riculture et séance d’'immunisa-
tion contre la diphtérie.

 

Cours de musique.

 

Mlle [sabelle Powers, Baecea-

inuréate en Musique de l’Ecole de

Taxes sur les corporations — sur profits

Département du Trésor, Bureau des Assurances

       

Affaires Municipales et Bureau des Statistiques .

pried

La Banque de Monc-

oe réal fournic —et a

y toujours fourni—sou

d'amples facilités d'emprunt aux

particuliers pour leurs fins propres
aussi bien que pour des fins

d'affaires, aux agriculteurs et aux

firmes industrielles et commer-

ciales.

Des personnes de toute condition
UN

BANQUE DE
‘Pi SONDÉE EN 3817 ©
pie

sides SOCIAL

des fonds pour des
fins personnellesoù d'affaires—en

sommes tantôt petites, tantôt

grandes.Tour emprunteurcapable
de répondre aux exigences d’une
ssine pratique bancaire n'a qu'à

venirexposer ses besoinsaugérant
local de la Banque de Montréal.

MONTRÉAL
MONTRÉAL

SERVICE DB BANQUE MODERNE ET BPPICIENT . . . PRUIT DE 110 ANNÉES DE PRUCTUEUSES OPÉRATIONS 
4

Musique de l'Université Laval de
Québee, désire annoncer À ses élè-|
ves ainsi qu'an public en général,

qu'elle reprendra «es cours À par-
tir du ler septembre. 

| Préparation à tous les diplômes
de l'Université, *

) Pour tous renseignements, s'a-

ilresser à : Tél, 129, ou 8 Ave, Bé-
gin,

 

 

SCIATIQUEE
mete otlacuisse

nt recronueuiiéeco
ma jambe dût raccourcir.ideiseurat
l'apoul AntirhFo Sram, TlTRUFLETON

nt doyont &ent4h4futon pirdiavare©me:
Capsules Avriehumatnat FEMPLETONboprocarerant un prompt soulagement meje votre systéme les tPa'évutrur doceu fd coredannet.cause

d
e

chaque fois.

la Banque de
ment trois pour cent.

POLITIQUE PROVINCIAL,
(Suite de ia page 1)

 

 

5. Le défieit prévu au mois de
février 1936, lorsque l'hon. R. F. Stuckwell présenta ses estimés bud-

want comme suit: dépenses, 635,-
877,303; revenus, $33,560,477. Comme un le voit, le muntant des

dépenses et des revenus à Été supérieur à ce qui aurait été prévu,

Voici un état sonsmaire des revenus et des dépenses pour l'année

nus

45,620,313.66
3,700,023.86

! 4,687,617.60
4,073,391.02
2,108,79141
534,070.00
287,307.57
102,052.78
125,120.01

1,773,886.26
67,340.10
267,386.62
64,628.75
26,068.00
79,532.61

2,464,353.00
1,230,238.00
2,125,012.00
6,095,212.00
6,937,939.00

apital

s et druits.

338,666,299.00

$9,517,358.00
$36,083.00

2,850,976.00
2.416,246.00
561,957.00

6,235,839.00
2,032,814.52
552,503.97
708,024.48

pee B5T5830.22
6.700,907.57
1,806,753.10

73.513.18

128,163.79

$40,580.474.00

La dette consolidée de la province est actuellement de $159,

blié dans la Gazette Officielle de
samedi, en vertu d’une résolution de l'Assemblée législative du II dé-

Le rapport est signé par M. A. P. B. Williams, assis-
tunt-trésorier, M. Edgar Vézina, auditeur de lu province, et M. RS.

a

La menace des gréves
plane sur la France

(Suite de la page 1)

 

 

Les Parisiens ont été les pre-
miers à éprouver les effets de ce

nue M. Blum à appelé un jour “la

législation ouvrière la plus avan-
cée du monde” quand les vacances
payées ont commencé.

Durant deux semaines, nombre

de Parisiens se sont promenés à
travers la capitale avec des habite

tion pressés et une lingerie douteu-

se en attendant que les buandières
et les nettoyeurs reprennent le tra-

vail abandonné le 15 août, pour
une durée de quinze jours de va-
cances payées.

Dans plusieurs industries, com-
me l'automobile, les textiles et

autres, les patrons ont convenu de
fermer leurs établissements en
même temps pour une période de

deux semaines afin d'empêcher
leurs employés d'occuper leurs va-
cances en travaillant dans d'autres

fabriques semblables.

Devant les mécontentements ex-
primés par lea patrons, des mesu-

res ont été prises par le gouverne-
ment pour apaiser les industricla
 
jan prétendent que les frais adidi-
.tionnels que leur imposent les lois
sociales sont trop lourds et ne leur

permettent pas d'exploiter leur in-
dustrie sur une base profitable.
Des milliers de formules pour

demander des prête du gouverne-

ment aux petits marchands affec-
tés par les nouvelles lois ont été

distribuées hier soir aux bureaux
de poste et aux banques par tout
le pays. Ces prêts sont limités à

--|12 pour cent du total des listes de
paye du fer juillet 1938 nu 30 juil-

let 1936. Ils peuvent être consen-
tis par trois mois et être renouve-
lés à deux reprises pour trois mois

L'intérêt est celui de

France, générale-

D'un autre côté, toutefois, les Consules Antirhumetienetse Tembrerew Kroeses en ses commerciales,

AFFLICTION POUR L'HUMANITÉ
Gastel Gandolfo, Italie, 81. —

sa Buinteté le Pape Pie XI à de-
tmandé hier à un groupe de pèle-
rins de prier “de crainte que les

utrocités continuetles les hommes”
n'aient pour résultat “une gave
ufflietion pour l'humanité ons
Dieu”. à

Parlant à trente Italiens’ qui é-
tuieut allés lui rendre hommage,

le pape, affaibli par ses inquiétu-
‘des au sujet de la guerre civile

d'Espugne, les remercia d'être al-
lés voir “le père qui non seulement

prend de l’Âge, mais qui, réelle-
ment, se fait vieux”.

Nes 70 sus, dit-il, provuquent

bien des prévceupations, Après ne
voir causé quelques minutes avec

les pèlerins, Sa Bainteté revint au

wujet qui lui tient À coeur depuis
plusiours semsines.

 

visite, dit-il, précieuse surtout par

suite de lu tristesse des temps.

Mais,par-dessus tout, nous vous
remerêions de votre promesse de
continuer voa prières, dont nous
uvons tant besoin devant les nua-

ges menaçants qui s'amoncellent

sur nus têtes.
Dans l’entre-tefffhe, dans les &

glises d'Italie, de nombreux réfu-
giés espagnols prisient‘pour leur

patrie au cours d'offices religieux
spéciaux. La principale cérémonie
eut lieu dans l'église de Jésus, où

se trouvent le tombeau et les reli-
ques du saint espagnol, Ignace de

Loyola, fondateur de l'ordre des

Jésuites.

Le pape, hier matin, à repris ses
promenades quot nues en auto.

mobile, après s'en être abstenu

pendant plusieurs jours à cause “Nous vous remercions de votre

| BOMBARD
Irun, Espagne, 31. — Devant ln

menace des rebelles de bombarder

vette ville par terre, par mer et
par air au lever du soleil aujour-

d'hui, les autorités ont commencé

hier soir À évacuer les femmes et
les enfants.

Les fascistes ont adressé à la

ville un ultimatum exigeant sa

reddition immédiate, sous peine

d'être bombardée, mais cette som-
mation à été carrément repoussée,

Plus de mille femmes et enfants
avaient traversé la frontière fran-

Caise pour gagner Hendaye, hier
soir, transportant leurs effets per-

sonnels, et environ 2,000 autres de-

vaient prendre le même chemin au
cours de la nuit.

Les autorités loyalistes ont dé-

“laré que lea fascistes avaient ali-
mé plus de vingt canons de six

pouces sur les collines qui domi-

nent la ville, à environ un mille de

distance. Du large, le cuirassé Fs-

pana, les croiseurs Almirante Cer-

vera et Canarias ainsi que le des-
troyer Velusco menacent la ville.

L'ultimatum fut adressé aux au-
torités après que les rebelles eu-

rent échoué dans leur tentative de
prendre Irun du côté de l’est et
porté rupidament leur attaque du
côté sud.

Cinquante pièces de cumpagne
ont urosé hier les rebelles qui dé-
tiennent lu ville d'Oviédo ct le

gouvernement annonce que la red-
dition ou l'extermination d’Oviédo
n’est plus qu'une question de jours.

REVIREMENT IMPORTANT

Madrid, 31. — Tandis que des
avions faisaient constamment la
patrouille au-dessus de la capitale,

hier evir, pour prévenir de nou-
veaux raids aériens des rebelles, le

gouvernement à admis par ses por-

te-paroles officiels qu'il s'était pro-

qui ne peuvent présentement
compter sur une aide semblable,

ont prévenu le gouvernement qu’el-

les pourraient bien être forcées de

fermer leurs portes à cause de
l'augmentation du coût de produc-

tion provoquée par le lois socin-
les.

Les consommateurs également se

plaignent du coût plus élevé de la

vie et des centaines de plaintes

ont été portées contre des mar-
chands accusés de pousser les prix

hors de raison.

 

   
  

Elle avait
peur de mourir
Réteblle per les
Piivies Dodd

“L'hiver dernier
is bien souffert du

de rein”, écrit
Mme A. Sénichal
St.Damass, comt

 

de Matapédia, P.Q.
“Forcée de rester
au lit, incapable de
travailler, je souffraisau point d’avoir

e de mourir. A avoir lu
paimanach Dodd que les Pilules
Dodd pour le Rein faisaient
bien, j'en ai acheté deux boîtes. Je ne
les avais pas fifinde)que j'étais com.
plètement soula; a 

d'une indisposition.

 

LA VILLE D'RUN SERAIT
EE AUJOURD'HUI
duit un “revirement important”
dans une bataille'décisive engagée

autour de la ville d'Oropesam,
duns le sud-ouest."

Cette défaite, ls plus importan-
te subie depuis la capture de Mé-

ride par les fascistes dans leur a-
vance de Badajos vers Tolède et
Mailrid, selon une déclaration fai-

te par Julio Alvares Del Vayo,

lender socialiste, à fait reculer les
forces du gouvernement jusqu’à

Talavera, sur la route de Tolède.
On s'attend cependant à ce que les

loyalistes regagnent le terrain per-
du d'un moment à l’autre.

Dans Madrid ‘même, qui avait

essuyé un bombardement aérien

quarante-huit heures auparavant,

des chefs anarchistes et syndicalis-

tes ont dû élever la voix pour em-

pêcher l’exéecution d'actes “mons-
tricux” par des zélés dans leurs
propres range.

Des groupes de l'extrême gau-

che socialiste, loyaux au peuivers

nement, ont déclaré qu'ils étaient

prêts à “exécuter publiquement”
tout rebelle condamné par les tri-

bunaux populaires constitués pour

les juger, mais ajouté qu'ils consi-
déreraient égalément comme “re-

belles” ceux qui commettraient des
actes individuels d'atrocité.

Toute la journée d’hier des a-
{vions de bombardement ont ail-
plonné le ciel au-dessus de la capi-

tale pour prévenir la répétition des
aids aériens de vendredi soir au
cours desquels des bombes des re-

belles, frappant la ville elle-même
pour la première fois, blessèrent

plusitürs personnes et causèrent
des dommages.

Affirmant que les dégats étaient
légers, le gouvernement a déclaré

que deux raids rebelles avaient été
frustrés et il a recommandé à la

population de rester calme.

 

 

 

Contrats accordés
par Ottawa:

Ottawa, 31. —+ département
des Travaux publics a annoncé

hier soif les contrats suivante:

Laprairie, PQ, réparations à
une jetée: Prasédrelli & Palangeo,
Montréal, $21,989,

Conticouk, P, Q., addition à un
beffroi, à un édifice publie: J.-R.

Royer, Limitée, de Sherbrooke, P
Q., $6,460.

Petite Rivière’ St-François, P.
Q.. extension de quai: Laflamme &
Laflamme Ltée, Montréal, $9,383.
Matane, P. Q., extension au bri-

sc-lames de l'est: Jos Bertrand
(pour Bélanger & Bertrand, de
I'Orignal, Ont.), $44,489.85,

sm

re

——

Voyez ce flot lointain. Il g'avan-
ce, calme et paisible, mais il ne fe-
ra pas briller à mes yeux la blan-
cheur de ses écumes, nous n’en-
tendrons pas aon retentissement
sonore s'il ne rencontre un rocher
contre lequel il se heurte; ainsi le
énie pour éclater et grandir a
besoin de se heurter contre le mal-
heur, contre la souffrance, contre l'obstacle, — Abbé Perroyve,
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